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Reactions ä la tuberculine bovine et tuberculose aviaire

Par P. A. Schneider et Chr. Riggenbach

Dans tontes les regions assainies de tuberculose bovine, on constate que
la lutte contre cette maladie ne se termine pas avec l'elimination des der-
niers animaux reagissants. En effet, dans certaines etables, on observe des

reinfections, detectees soit lors de tuberculinations de contröle, soit lors
d'inspection des viandes. Ces reinfections peuvent avoir de nombreuses
origines: la plus frequente est le contact avec un bovin «anergique» ä la
tuberculine. L'homme (Fromm et Wiesmann) et les autres mammiferes
(chats, chiens, gibier, etc...) sont parfois des reservoirs insoup<jonnes de
bacilles tuberculeux. Dernierement enfin, Nassal a releve le danger que
presentait la tuberculose aviaire.

II importe done, lors de chaque reinfection, de tout mettre en action
pour en determiner la cause. C'est pourquoi, dans le canton de Vaud, des
1958, nous avons soumis systematiquement ä un examen bacteriologique
le materiel d'animaux abattus ä la suite de reinfections. Les resultats de
ces typisations sont resumes dans le tableau No 1.

Tableau 1

Nombre de
prelevements

examines

Nombre d'etables Bacilles du type:

total Resultats
negatifs

Resultats
positifs

bovin humain aviaire

605 250 133 117 114 2 1

Nos resultats different sensiblement de ceux que Nassal a obtenus en
Allemagne et nous nous sommes demande quelles pouvaient etre les causes
de cette divergence.

1. La technique d'isolement utilisee est certainement moins rigoureuse
que celle de Nassal. En effet, le materiel qui ne presentait pas de lesions
macroscopiques n'a pas ete systematiquement mis en culture. Seuls des
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cobayes ont ete inocules. De ce fait, quelques cas de tuberculose aviaire
ont pu passer inapergus. Selon Nassal, cependant, pres du 50% des cobayes
inocules avec du materiel de bovins infectes de tuberculose aviaire sont
positifs ä l'autopsie. Comme nous n'avons qu'un seul cas de tuberculose
aviaire sur 117 souches isolees, il serait done faux de croire que les 133 resul-
tats negatifs que nous avons obtenus correspondraient ä des infections
d'origine aviaire.

2. La technique de typisation differe egalement de celle de Nassal. Nous
avons fait reposer nos typisations avant tout sur les methodes classiques et
desormais quelque peu depassees. C'est-ä-dire que nous avons utilise exclu-
sivement les milieux de Petragnani (avec et sans glycerine) et que nous
avons apprecie la vitesse relative de croissance et l'aspect des colonies.
Toutes les cultures non caracteristiques ont ete passees sur lapin (par voie
intraveineuse) ou meme sur poule. C'est ainsi que, de ganglions de vacbes,
nous n'avons identifie qu'une seule fois des bacilles de type aviaire.

Relevons cependant que dans le cadre de nos recherches et avec la meme
technique de typisation, nous avons decele 5 fois de la tuberculose aviaire
dans des placentas bovins et une fois dans un abces de cheval. II semble
done que notre methode, bien qu'elle soit moins poussee que celle utilisee
par Nassal, permet tout de meme de deceler la tuberculose aviaire.

Nous avons pense qu'il importait de comparer la frequence de la tuberculose

dans nos poulaillers et dans nos etables. A cette fin, nous avons
reporte dans le tableau No 2 les resultats d'autopsies de volailles obtenues
ä l'Institut Galli-Valerio ces 10 dernieres ann6es en regard des % de bovins
reagissant ä la tuberculine bovine. Notons que l'Institut Galli-Valerio regoit
du materiel presque exclusivement du canton de Vaud.

Au cours de ces dix dernieres annees, le taux des volailles tuberculeuses

Tableau 2

Armee Total des volailles
autopsiäes

TBC
positif

o//o
Bovins
positifs

o//o

1953 1045 67 6,3 14,9
1954 979 76 7,7 9,4
1955 985 63 6,4 4,8
1956 1010 61 6,0 1,4
1957 1132 96 8,2 1,1
1958 1177 101 8,5 0,56
1959 888 65 7,3 0,26
1960 876 61 6,9 0,11
1961 911 65 7,1 0,08
1962 765 54 7,0 0,03

Totaux 9768 709
moyenne

7,2
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a relativement peu varie, alors que celui des bovins reagissants et douteux
ä la tuberculine a considerablement diminue.

Nous avons constate que pres de la moitie des proprietaires de volailles
tuberculeuses possedent egalement du betail et, pour les dernieres annees,
nous avons repris leur controle d'etable afin de determiner si les reactions
ä la tuberculine bovine etaient plus frequentes dans ces exploitations que
dans les autres. Nous n'avons repris ces controles que depuis 1958, date a
laquelle notre canton etait proclame indemne de tuberculose bovine (effectif
bovin environ 150 000 tetes).

Ainsi, nous arrivons ä un total de 146 etables representant un effectif
de 3036 tetes de betail. Dans 117 de ces exploitations (2174 tetes), nous
n'avons constate aucune reaction quelconque ä la tuberculine bovine aux
trois controles annuels les plus rapproches de l'apparition de tuberculose
aviaire dans la basse-cour. Dans 11 etables, des animaux isoles ont presente
de legeres reactions cutanees n'ayant pas motive leur elimination, reactions
ayant d'ailleurs disparu par la suite. Restent 18 etables dans lesquelles des
animaux ont du etre abattus. Huit fois, nous avons isole des mycobacteries
de type bovin, une fois de type humain.

Notons que toutes les typisations auxquelles nous avons procede dans
ces cas ont ete rigoureusement executees (cobaye, lapin, poule). Certaines
souches meme ont ete contrölees biochimiquement.

Seules 9 reinfections sont d'origin^ indeterminee. Dans ces 9 etables,
17 betes ont ete abattues. Une seule presentait des lesions a l'autopsie
(rares nodules miliaires calcifies dans un ganglion mediastinal). Le materiel
n'a malheureusement pas ete soumis ä un examen bacteriologique.

Alors que, pendant ces 5 annees, dans notre canton, la moyenne generale
d'animaux abattus ä la suite d'une reaction a la tuberculine bovine etait
de 0,2%, eile atteint 0,6% dans les 146 etables ayant eu des contacts avec
des volailles tuberculeuses. Cet ecart cependant ne signifie pas que ces
etables fournissent trois fois plus d'animaux reagissants ä la tuberculine
bovine parce qu'ils sont en contact avec des volailles tuberculeuses. En
effet, sur les 89 animaux abattus dans ces etables, nous denombrons 72 betes
incontestablemenf infectees de tuberculose bovine ou humaine. Les 17 cas
indetermines representent une minorite et, meme si on les attribuait tous
ä une allergie provoquee par le type aviaire, ils ne sauraient etre cause d'une
augmentation appreciable du taux de reaction. II est interessant de noter
que la tuberculose des volailles apparait principalement dans les regions
de plaine; ce sont precisement ces regions qui ont ete assainies dans la der-
ni&re etape de la lutte contre la tuberculose bovine.

II faut reconnaitre egalement que les 9 «reinfections» indeterminees
etaient insignifiantes, car nous n'avons jamais constate de fortes reactions
positives et il s'est toujours agi de r6infections d'animaux isoles et non
d'etables entieres. Nous avions done probablement affaire ä des reactions
non specifiques.
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D'ailleurs, les reactions non specifiques existent aussi dans les exploitations

ne possedant pas de volailles tuberculeuses. Ce serait done faux de
les attribuer uniquement ä la tuberculose aviaire (Messerli, Diernhofer).

Dansunepreeedentepublication (Burgisseret Schneider),nousavions
signale 2 cas d'avortements chez le bovin a la suite d'une infection ä bacilles
tuberculeux d'origine aviaire. Depuis 1957, nous avons decele ces memes
germes dans le placenta de 3 nouvelles vaches, ce qui porte ä 5 le nombre
d'avortements consecutifs ä la tuberculose aviaire que nous avons eu l'occa-
sion d'observer. Dans ces etables recemment contaminees, nous avons fait
les memes constatations que precedemment, c'est-ä-dire que leurs animaux
(y compris les vaches qui ont avorte) ne reagissent pratiquement pas ä la
tuberculine bovine, alors qu'un certain nombre seulement reagissant a la
tuberculine aiviare (tableau No 3).

Tableau 3

Nombre de bovins
dans les exploitations

controlees

Reactions
k la tuberculine

bovine

Reactions
ä la tuberculine

aviaire

92 1 16

Pour les annees 1961, 1962 et 1963 enfin, nous avons fait proeeder a la
tuberculination double (aviaire et bovine) d'etables appartenant ä des pro-
prietaires dont les poulaillers etaient infectes de tuberculose aviaire1.

Tableau 4

Nombre
d'exploitations

dont negatives
k la tuberculine
bovine et aviaire

exploitations avec
animaux douteux
ä la tuberculine

bovine

exploitations
avec animaux

positifs et douteux
k la tuberculine

aviaire

25 (509) * 13 (282) 3 (77) 12 (228)

* entre parentheses: nombre d'animaux

La egalement, les reactions ä la tuberculine bovine sont rares. En effet,
dans 3 etables seulement, une vache chaque fois presente une reaction dou-
teuse. Dans 2 de ces etables, on a constate egalement une reaction douteuse
a la tuberculine aviaire sur un seul animal, mais ce n'est pas celui qui avait

1 Nous remercions les veterinaires vaudois qui nous ont obligeamment prete leur coneours
pour cette operation.
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reagi a la tuberculine bovine. Dans la troisieme etable, en revanche, 5 bo-
vins sur 14 presentent une reaction douteuse ä la tuberculine aviaire.

Sur 509 animaux de ces 25 etables, 19 seulement ont une reaction positive

ä la tuberculine aviaire et 11 une reaction douteuse. Nous estimons
que pour le moins 4 de ces etables, comptant chacune plusieurs animaux
nettement positifs ä la tuberculine aviaire, en sont infectees. Dans ces cas,
nos chiffres rejoignent ceux de Nassal qui trouve un 20% d'animaux
atteints de tuberculose aviaire dans les ecuries contaminees.

De nos differentes recherches, nous pouvons tirer les conclusions sui-
vantes:

1. La tuberculose aviaire existe egalement chez nos bovins.
2. L'infection n'est cependant pas aussi frequente que dans le Pays de

Bade.
3. II n'existe, ä premiere vue, pas de parallelisme entre les reactions a

la tuberculine bovine et les infections ä la tuberculose aiviaire.
Nous supposons que la divergence entre nos resultats et ceux de Nassal

ne reside pas uniquement dans le moindre taux d'infection releve sous
chiffre 2, mais qu'elle provient avant tout de la qualite de la tuberculine
utilisee pour detecter la tuberculose bovine. En effet, en Suisse, l'emploi
d'une tuberculine bovine pure obtenue exclusivement ä partir de bacilles
tuberculeux de type bovin est obligatoire. De ce fait, les reactions sont
certainement plus specifiques que celles que donnent des tuberculines
mixtes.

Afin de verifier notre hypothese et afin de confronter nos resultats avec
ceux de Nassal, nous allons poursuivre nos examens de materiel preleve
sur les animaux 'abattus ä la suite de reactions ä la tuberculine bovine, en
appliquant dorenavant strictement les methodes d'isolement et de typisa-
tion preconisees par ce dernier. De cette faoon, nous pourrons determiner
avec certitude le role joue dans notre pays par la tuberculose aviaire lors
de reinfections dans les etables assainies de tuberculose bovine.

Resume

Au cours de ces dernieres annees, dans le canton de Vaud, sur 605 bovins abattus
k la suite d'une reaction k la tuberculine bovine, on n'a constate qu'un seul cas de
tuberculose de type aviaire.

Dans les etables ayant eu des possibilites de contact avec des volailles tubercu-
leuses, les reactions k la tuberculine bovine ne sont pas plus frequentes que dans les
autres etables (3 reactions douteuses sur 510 animaux). Les reactions k la tuberculine
aviaire, en revanche, sont plus frequentes et plus prononcees (19 reactions positives
et 11 reactions douteuses sur ces 510 animaux).

Nous avons constate 5 cas d'avortements dus a une infection tuberculeuse de type
aviaire chez des vaches. Ces animaux ne presentment aucune reaction ä la tuberculine
et bovine.

La tuberculine bovine que nous utilisons en Suisse est done, semble-t-il, haute-
ment specifique.
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Zusammenfassung

Unter 605 Rindern, die in den letzten Jahren wegen positiver Reaktion auf bovines
Tuberkulin ausgemerzt wurden, konnte nur ein Fall von Typus gallinaceus nachgewiesen

werden. In Bauernhöfen, in welchen Tuberkulose beim Geflügel herrschte,
reagierten die Rinder auf bovines Tuberkulin nicht häufiger als in anderen Beständen
(3 fragliche Reaktionen unter 510 Tieren), Reaktionen auf Geflügeltuberkuhn sind
dagegen häufiger und ausgeprägter (19 positive und 11 fragliche Reaktionen unter
diesen 510 Tieren). Wir haben 5 Fälle von Verwerfen infolge Infektion mit Typus
gallinaceus festgestellt. Diese Kühe zeigten keine Reaktion mit bovinem Tuberkulin.
Das in der Schweiz gebrauchte bovine Tuberkulin scheint also hoch spezifisch zu sein.

Riassunto

In questi ultimi anni, fra 605 manze che furono eliminate per reazione positiva alla
tubereolina di tipo bovino, solo in un caso si accertö la tubercolosi di origine gallinacea.
In aziende agricole nelle quali dominava la tubercolosi del pollame, le manze reagirono
positivamente con tubereolina del tipo bovino piü spesso che in altri effettivi (3
reazioni dubbie su 510 animali); le reazioni alla tubereolina del tipo aviario sono state
inveee piü frequenti e piü manifeste (19 reazioni positive e 11 dubbie in questi 510
animali). Per infezioni di tipo gallinaceo ebbimo casi di aborto in 5 vacche. Questi
animali non presentarono nessuna reazione con tubereolina di tipo bovino. Sembra
quindi che la tubercolinä di tipo bovino usata nella Svizzera sia altamente specifica.

Summary

Among 605 head of cattle slaughtered during the past few years because of positive
reaction to bovine tuberculin, only one case of typus gallinaceus could be identified.
The cattle on farms in which there was avian tuberculosis did not react more frequently
to bovine tuberculin than those in other herds (three doubtful reactions among 510
animals), but reactions to avian tuberculin are more frequent and more pronounced
(19 positive and 11 doubtful reactions among the same 510 animals). We have verified
five cases of abortion because of infection with typus gallinaceus. These cows showed
no reaction to bovine tuberculin. It appears therefore that the bovine tuberculin used
in Switzerland is highly specific.
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